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Abstract - Factors of mortality of marine turtles in the Bay of Biscay. Factors of mortality in marine turtles near the 
French coast of the Bay of Biscay have been recorded for four species: leatherback (Dermochelys coriacea), loggerhead 
(Car&a carettu), Ridley’s turtle (Lepidochelys kempii) and green turtle (Chelonia mydas). Most accidental captures of 
D. coriacea by fishing gears lead to drowning, but the main threat for the species is the ingestion of floating waste. Plastic 
bags induce occlusion or lesions in the stomach and subsequent death. For C. car-etta, L. kempii and C. mydas, the patho- 
logy points out mainly two features: external or internal mycosis. 0 Elsevier, Paris 
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RCsumC - L’examen de 230 tortues marines trouvees sur la cbte franqaise du golfe de Gascogne a permis de rechercher les 
facteurs de mortalite chez quatre especes : Tortue Luth (Dermochelys coriacea), Caouanne (Caretta caretta), Tortue de 
Kemp (Lepidochelys kempii) et Tortue verte (Chelonia mydas). La noyade consecutive aux captures accidentelles dans les 
engins de p&he est frequente chez D. coriacea et l’ingestion de dechets flottants presente, a long terme, une grave menace 
pour l’espece. Les morceaux de plastique provoquent des occlusions ou des lesions infectieuses de l’estomac, dont l’issue 
est fatale. Chez C. caretta, L. kempii et C. mydas, les lesions dominantes sont celles dues aux mycoses externes et internes. 
0 Elsevier, Paris 
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1. INTRODUCTION mortalite observes chez quatre especes de tortues marines 
examinees sur la c&e franqaise du golfe de Gascogne. 

La presence de tortues marines dans le golfe de Gascogne 
est attestee depuis le XVIIIe sibcle mais les observations 
n’ont fait l’objet que de notes Cparses jusqu’aux dernibres 
decennies. La revision de la bibliographie ainsi que les 
recherches entreprises au Museum de La Rochelle depuis 
1968 ont permis de rassembler 785 observations de tor- 
tues marines [5]. Les autopsies des individus echo& ont 
fait apparaitre l’impact des dechets flottants chez la Tor- 
tue luth [7]. Par la suite, l’etude des facteurs de mortalite 
(programme du groupe << Tortues marines >> au Ministere 
de 1’Environnement) a pu etre Ctendue aux autres especes 
[8]. L’ensemble des donnees ainsi collectees ont et6 utili- 
sees dans le present travail pour presenter les facteurs de 

2. MATERIEL ET TECHNIQUES 

Les donnees collectees de 1978 a 1995 proviennent de 
230 tortues marines echo&es ou capturees accidentelle- 
ment en mer dans les eaux fran$aises du golfe de Gas- 
cogne et appartena.nt a quatre espbces : Tortue luth 
(Dermochelys coriacea), Caouanne (Caretta caretta), 
Tortue de Kemp (Lepidochelys kempii) et Tortue verte 
(Chelonia mydas). Quatre-vingt neuf d’entre elles, trou- 
vtes vivantes, ont et& mises en soins en bassin aliment& 
en eau de mer B 18 “C. Sur l’ensemble des 74 C. carettu, 9 
L. kempii et 6 C. mydas la mortalite s’est &levee a 41 
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67: careffu, 9 L. kempii, et 6 @. ~i~yhs. Suivant I’Ctat des 
individus, les examens ant CtC limit& ?I la macroscopic 
ou ont fait l’objet de prklkvements. Ceux-ci ont CtC uti- 
ii&s pour l’histopathologie (n = 131, la parasitologic 
(n = 1 I), les cultures bactkriennes (n = 8) et les cultures 
fongiques (n = 6). Ces prklkvements n’ont pu Etre systk- 
matiques chez tous les individus, c’est pourquoi les rtsul- 
tats sont qualitatifs. 

3. &SULTATS 

3.1. Tortue Luth (Dermochelys coriacea) 

Les 12.5 observations concernent des individus, en quasi 
totalitk adaltes (longueur droite dossike : 112 2 176 cm), 
morts et retrouvks &chow&s dont 43 ont CtC autopsik Les 
circonstances de mortalitk accidentelle dans les engins de 
p&he sont prkistes dans 82 cas (tubleau 1) : la mort sur- 
vient par noyade syncopale : l’examen des poumons a 
montrk qu’ils ne contenaient pas d’eau. Les l&ions exter- 
nes observCes sont les plus souvent des traces de morsu- 
res cicatriskes sur le bord postkieur des pattes. Dans 
deux cas, de profondes entailles, faites par des hklices, 
ont CtC constatkes sur la doss&e. L’examen du tube 
digestif montre que l’ingestion des morceaux de plasti- 
ques divers est frkquent. Sur 43 autopsies, nous en avons 
trouvC 22 fois, soit 5 1 ,l %. Toutefois, si l’on compare les 
rksultats des 27 autopsies effectukes jusqu’au 3 1 /12/94 
avec les 16 autopsies de la seule annte 1995 [6], on cons- 
tate que des plastiques Ctaient prksents dans une propor- 
tion de 40,7 % dans le premier cas et de 68,7 % dans le 
second. Les plastiques ingCr& sont, le plus souvent, des 
emballages divers, soit translucides, soir de couleur (bleu, 
orange ou noir). 11s atteignent parfois de grandes dimen- 
sions (40 x 70 cm environ). 

D’autres dkhets s’y trouvent quelquefois mClang&s, 
notamment des lignes en nylon. Un cas de perforation 
intestinale par un bgtonnet a Ctk observe prks de Naples 
121. Dans la quasi totalitk des cas, les plastiques sont blo- 
q&s dans l’estomac et il est trks rare que de petits frag- 
ments passent dans l’intestin. La quantitk ing&Ce peut 
rep&enter un volume important : il Ctait de cinq litres, 
environ, chez une femelle khouCe, CpuisCe et morte 
aprgs 48 heures 171. L’absorption progressive des corps 

Changers formait un obstacle permanent au transit diges- 
tif provoquant des contractions anormalement frkquentes 
des parois. Une hypertrophie compensatrice de la 
muqueuse est apparue en se transformant en fibrose 
inflammatoire. Ainsi la stknose pratiquement totale a 
entrain6 une d&nutrition conduisant la tortue 2 1’Ctat 
cachectique dans lequel nous l’avons trouvCe. Dans un 
autre cas, un morceau de plastique relativement rigide 
avait provoquk des ulc&rations de la muqueuse avec 
l&ions purulentes Cvoluant sur un mode aigu. 

Les parasites externes trouvks sur les rares individus dont 
la peau est encore intacte lors de l’kchouage sont des 
crustacts Cirripkdes (Sfomafolepas elegans). Seul un 
parasite interne de l’intestin a pu &tre dktermint : il s’agis- 
sait du TrCmatode Pyelosomum renicupite, espkce obser- 
v&e pour la premibe fois sur les &es d’Europe [I]. 

La contamination par les organochlorks, 6tudiCe chez 
quatre individus, a montrC que seuls les PCB et DDE se 
trouvaient en quantitk notable, alors que les teneurs en 
DDT et DDA Ctaient extrsmement faibles [7]. 

3.2. Tortue Gaouanne (Curetta earetta) 

Parmi les 85 tortues examinkes, 95 % Ctaient des juvkni- 
les (longueur droite doss&e : 134 B 351 cm) dont 1’Lge 
pouvait etre estimC entre 1,5 et 3 ans [16]. Les blessures 
sont rares : dans un cas, un individu avait une patte arrikre 
presque ampuke mais bien cicatriske et, dans un autre, le 
bet avait CtC sectionnC par une ligne en nylon. La prC- 
sence de mycose sur la dossibre et le plastron affecte 
50 % environ des individus. Ces l&ions se prksentent 
sous forme d’un IiserC blanc en bordure des Ccailles et 
peuvent s’ulckrer jusqu’8 atteindre la carapace osseuse. 

L’examen des organes (tableaux II et ZZj) met en evidence 
une frkquence t&s marqute des l&ions pulmonaires : 
limitbes parfois 2 un cedkme, elles peuvent arriver B for- 
mer des masses granulomateuses envahissant une grande 
partie d’un poumon, voire des deux. Ces atteintes pulmo- 
naires entrainent des troubles de l’hydrostatisme: difli- 
cult6 de plonger et, lorsque la tortue est en surface, elle 
gite sur le cBtC 0pposC 2 la &ion, comme nous l’avons 
constat& B l’autopsie. Les affections hkpatiques sont 
caractCrisCes par une hkpatite, une stkatose ou une stase 

Tableau I. Modes de capture accidentelle chew 82 Dernzochelys coriucen sur la c8te allantique de France. 

Chalut Chalut pklagique Filet maillant Filet s.p. Palangre Qrin Ligne 

6 10 5 19 1 28 1 
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Tableau II. Synthkse des observations pathologiques chez 20 Curettu carettu trouvees sur la c&e atlantique de France. 

Rkfhrences 
Localisation des l&ions pathologiques Agents pathoghnes 

Carapace Poumon Caeur Foie Intestin Parasites BactCriologie Mycose interne 

Ste Marie (17) 
Plozevet (29) 
Doelan (56) 
Arcachon (33) 
Biarritz (64) 
Thonier 
Thonier 
Thonier 
Brest (29) 
Le Page (33) 
Groix (56) 
Biarritz (64) 
St Girons (40) 
Le Porge (33) 
Mimizan (40) 
La Teste (33) 
La Teste (33) 
Lacanau (33) 
Biscarosse (40) 
Biscarosse (40) 

10/02,188 
25102.190 
03/03/90 
??/??I90 
29104192 
12106192 
12106192 
12106192 
19106192 

06112192 
18102193 

05/07/93 
06110193 
06112193 
1210 1194 
13/01/94 
06102194 

25lOZl95 
27102195 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X 

X X 

X X 

X 

X 

X X 

X 

X 

X 

X 

X 

X X 

X 

X 

x X 

X X 

X 

X X 

Tableau III. Typologie des lesions organiques observees chez 20 Curetta curettn trouvees sur la c8te atlantique de France. Le nombre 
d’observations est indiqut (.) 

Poumoni 

CEdeme (3) 
Alveolite htmorragique (1) 
Alveolite fibrino-leucocytaire (1) 
Bronchopneumonie (1) 
Bronchopneumonie mycotique (2) 
Bronchopneumonie granulomateuse (1) 
Pneumopathie granulomateuse (1) 
bacterienne (1) 
Pneumopathie interstitielle bacttrienne (1) 

Foie 

Stase (foie cardiaque) (2) 
Stase et steatose (2) 
Hepatite toxique (1) 
Micro-abds granulomateux (2) 
Cytolyse (1) 

Intestin 

Mtsenterite granulomateuse (1) 
Colite ulcerative (1) 

(foie cardiaque). L’ingestion de corps Ctrangers est excep- 
tionnelle chez cette espbce : une seule fois, now avons 
trouve dans l’estomac un petit ballon de caoutchouc 
degonfle et un emballage de bonbon. Les determinations 
des parasites et les resultats des cultures bacteriennes sont 
present& dans le tableau IV. 

&es chez C. caretta ; il en est de m&me pour les lesions 
pulmonaires et hepatiques. En revanche, nous avons 
constate un cas de peritonite s&o-purulente et, chez un 
autre individu, la presence de deux ulceres de l’estomac 
avec parasitose (Nematodes). Les observations pathologi- 
ques sont presentees dans les tableaux V et VI, ainsi que 
les determinations des parasites et les resultats des cultu- 

3.3. Tortue de Kelmp (Lepidochelys kempii) 

Tous les individus examines (12) etaient des juveniles 
(longueur droite dossibre : 213 a 345 cm) d’age estime 
entre 1,5 et 3 ans. Les lesions de mycose, notees chez 
quatre individus (30 %), sont analogues a celles obser- 

res bacteriennes dans le tableau VII. 

3.4. Tortue verte (Chelonia mydas) 

Ce sont egalement des juveniles (7) (longueur droite dos- 
siere : 305 a 440 cm) qui ont Cte trouves sur nos &es. 
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TabIeau IV Parasites et champignons et bactkies chez 20 Curetta caretta trouvees sur la tote atiantiyue de France. te nombre d’observations 
est indique (.) 

Parasites BactCries Cbampiguons 

Relminthes, non determine, estomac (2) 
Trematodes, non determine, intestin (1) 
Nematodes, non determine, intestin (1) 
Nematodes : Sulcascaris sulcnta, intestin (1) 
Nematodes : Anisakis sp.: intestin (I) 
Amibes, non determine, intestin (1) 

Pser~domonas aeruginosa, tous organes (1) 
Pseudomonas aureo@ciens, tous organes (I) 
Pseudonzonas,~uorescens, tow organes (1) 
Aeromonas hj~&ophila, tous organes (1) 
Mycohacterium chelonae, poumon, foie, rate (1) 

hpergillus sp., poumons (1) 
Asper-gillus sp., foie (1) 
Penicillium sp.? dossibre (I) 
Fusarium sp.. dossier-e (1) 
Fusarium sp., poumon (1) 
Cephalosporium sp., dossiere (1) 

Tableau V. Synthese des observations pathologiques chez 6 Lepidochelys kempii trouvees sur la tote atlantique de France. 

RCfkrences 
Localisation des l&ions pathologiques 

Carapace Poumon Coxr Foie Intestin 

Agents pathogknes 

Parasites BactCriologie Mycose interne 

Jai-d (85) 24101/93 x x X X X 

iard (85) 26/01/95 x X X X X X 

Ars (17) 13/02/95 X X 

Ege (33) 13102195 x 
Lbge (33) 19102195 x x X X x x 
Lkge (33) 28/02/95 X X X x X X x 

Tableau VI. Typologie des lesions organiques observtes chez 6 Lepidochelys kempii trouvees sur la cbte atlantique de France. Le nombre 
d’observations est indique (.) 

Poumon Foie Estomac Intestin 

CEdeme (2) 
Alveolite hemorragique (1) 
Alveolite granulomateuse (1) 
Bronchopneumonie (1) 
Bronchopneumonie psycotique (2) 
Bronchopneumonie parasitaire ( I) 

Stase (foie cardiaque) (I) 
Sttatose (1) 
HCpatite (1) 
Foyers granulomateux (1) 
N&rose hepatite parasitaire (1) 
Cytolyse (1) 

Ulceres (1) N&rose pyocytaire parasitaire (I) 

Tableau VII. Parasites et bactkies chez 6 Lepidochelys kempii trouvees sur la tote atlantique de France. Le nombre d’observations est indiqud 
(.I 

- 
Parasites BactCries 

Protozoaires : Hexamitia, intestin (1) 
Trematodes : Cymatocarpus sp., intestin (1) 
Trematodes : Orchidosoma amphiorchis. intestin (1) 
Trematodes, non determine, estomac (1) 
Trematodes, non determine, intestin (I) 
Cestodes : Trypanorhynca sp., intestin (I) 
Cestodes : Tonaudia f. tonaudia, intestin (I) 
Nematodes : Anisukidae, foie (1) 
Nematodes : Pronocephalidae sp., intestin (1) 
Nematodes : Sulcascaris sulcata, intestin (1) 

Pseudomonas aureofaciens, tous organes (2) 
Preudolnonas~t,lorescens, poumon (I) 
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L’un portait une balane sur le plastron et un second pre- 
sentait une amputation bien cicatrisee de la patte arriere 
gauche. L’examen interne n’a CtC possible que chez un 
seul individu : il montrait une pneumopathie avec stase 
hepatique et, dans l’intestin, se trouvait un petit morceau 
de plastique. 

4. DISCUSSION 

La mortalite provolquee par les captures, les pollutions 
diverses et la pathologie a fait l’objet de nombreuses 
publications dont la revue bibliographique depasserait le 
cadre de ce travail [3, 4, 9, 11, 12, 13, 14, 151. 

Les captures accidentelles dans les engins de p&he pre- 
sentent un risque Cleve, avec des modalites qui varient 
suivant les especes et les saisons. La frequence est maxi- 
male, dans les eaux littorales en ttt pour les tortues Luth. 
Elle se trouvent alors dans des zones de p&he oti chaluts, 
filets dormants et orins divers sont des dangers perma- 
nents. On peut estimer qu’ils constituent la plus grande 
cause de mortalite pendant la saison estivale. En revan- 
the, la Caouanne, la Tortue de Kemp et la Tortue verte 
sont presentes en hiver et au debut du printemps, ce qui 
diminue grandement les risques du fait de l’activitd de 
p&he reduite. I1 est a noter, que la Caouanne se prend 
plus frequemment a la ligne que la Luth, en raison de 
leurs regimes alimentaires bien differencies. 

L’ingestion de corps &rangers est un probleme qui se 
pose essentiellement pour la Luth, avec de t&s rares 
exceptions chez les autres especes. Dans la quasi totalite 
des cas, il s’agit de morceaux de sacs plastiques que l’on 
retrouve dans l’estomac : leurs effets peuvent &tre directs 
- occlusion ou infection due aux lesions de la muqueuse 
- ou retard& lorsque le volume du plastique ingere est 
faible. La presence de plusieurs debris de plastique dans 
un estomac sembk indiquer des ingestions successives 
chez une m&me tortue. Ce problbme des dechets flottants 
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